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Its lettres st mois no affranchis sont rsfosis

NS pour 
ira feront Chem» de fer (|. N. 0. et 0. R. O. W. MaeOÜAIQ,

Syndic Officiel pour la CM (t Ottawa 
et te. Oomtl de Carleton. 

Bareaa—Ne. «0 Bee Spark*. 
Ottawa, 29 Janvier 1876a

A TENDRE OU A LOUERMÊ/m | MK DK BfflMKKKr, De 1ère clanse
Avec plusieurs maisons d'habitation, 
et écuries, situé dans la C'té de Hull. 

S’adresser à

FRANÇOIS BRAZEAU
Plâtrier, $2 rüé Kértt, Hull.

PROVINCE DE QUÉBEC. ' Chemin de fer Canadien di 
Paelflqne

lan.

CHAMBRE DI? PARLEMENT F. X. MICHAUD,DIVISION OUEST.
Ïa rente la plus courte et la 

plus directe entre Montréal 
et Ottawa.

J. Brewer,
ENCANTEUR

148 RUE SPARKS 148.

T AFIN AU indiâ^Sdinati.PBrrlv6e etdu
Soumission» pour matériel roulant

ZXN DEMANDE des soumissions pour la 
VJ fourniture du matériel roulant, qui doit 
être livre sur là ligue du chemin de fer du

BILLS PRIVÉS.

LIBRAIRE.J^ES personnes^quise jiroçoaent de s’a-

vince de QUébec pour obtenir- la rossa tion 
BILLS PRIVES ou LOCAUX, portant 
cession de privilèges exclusifs ou de pou

voirs de Corporal ion pour les fins 
cia les ou autres, ou ayant pou 
des arpentages ou définir des 
faire toute chose qiii aurait 1* 
promettre les droits d’autres partes, sontffcMMto^l^8eto¥rAsseti3^ï^

gislative respectivement ( lesquelles règles 
sont publiées au long dàns la «* Gazette Offi- 

niAHS «ATiiWK mat clell<rde O^bec,’’) elle» sont requises d’en 
nne train H? mü2ÎLr 1 <lonner UN 11018 D'AVIt* (spécifiant cleire- 
qne «ram ae passager. ment ot distinctement la nature et l’objet de 

Tous les trains partiront d’après l’heure la dite demande), dans la " Gazette Officielle 
de Montréal. de Québec,” en anglais et en rr

Pour billets et renseignements s'adresser aussi da te un journal anglais et 
au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l'ad- journal français publiés dans le district 
mjniatratiou générale, 13 Place-d’Armes, ou cerné, et de rerap' ' I
au bureau pour la vente des billets, 202 rue mentionnées. Le 
8t. Jacqnes à Montréal. tels avis dev

C. A. SCOTT, Bills Privés
Surintendant général,

Division Ouest.

Délivrée.Fermée.
T B et après LUNDI, 12 JANVIER, 
I_J les trains quitteront les dépôts d’Aylmer 
et HU11, comme suit :

AVI S«AU6KS.J, Livres d’histoire, de priè
res, d’école,

ROMANS INTERESSANTS. 
Objets de piste, dè fantai

sie, images, etc , etc.

Pacifique, dans le coûts des quatre années 
prochaines Les entrepreneurs UevronLs’en- 
gager à fournir chaque arttiee :

de Ottawa, I l juillet 1879. lan.
- bn Eèl par le présent donné que demande a été 

faite sous Vautorité de la section 16, chap. 
34 des Statuts Refondus, potir prolonger au- 
delà de la limite fié temps pour laquel
le elles ont été accordées, les lettres paten
tes portant la date du vingt-troisième Jour 
d’août 1866, accordées à John Là mb nom1 
une nouvelle turbine améliorée.

Ottawa, 23 février 1180.

*nt encoura- 
nogasin, P. LARMONTH,rotnmer- 

de réglerTrain de Train 
la, malle. Express

.gâ*R::r.j:$î5:îi!jS:
Arrive à Hall...........t..........2.00 p.m, 6.00 p.m
Alnve 1 Aylmer................18!» |> m, 6.81 p.m

MO)
r,.» 8 16 wagons de première classe, ou yagons- 

lit, selon que pourra l’exiger le dôparteitiet.l. 
20 wagons de seconde niasse.
3 wagons d’expresq ou de bagage.
3 wagons de po.de et wagons jfiith 

24(fwagons de fret couverts.
100 wagons de fret découv 

2 charrues pour le d-‘blft’
2 charrues à neige.
2 charrues on saillie.

40 wagons d’équipe.
Le tout devra être manufacturé 

Puissance du Canada et livré sur le parcours 
chemin de fer du Pacifique, à Port Wil- 

m ou dans la province de Man 
Bn s'adressant au bureau de l'Ingénieur 

en chef, à Ottawa, le bu après le 15eme jodr 
de mars prochain, on pourra obtenir les des
sins, les spécifications et autres détails.

Le soussigné recevra les soumissions jus
qu’à JBUOI, le premier jour de JUILLET 
prochain.

°"ISi w> 
1 00 » Comptable et agent urénéral 

Syndic officiel pour le comté de'Car 
leton et la cité d'Ottawa.

AGENT POUR
saurohre contre le fiai

issm.
»

10 00 
tooo 
U) oo

Too «w
7S 00briquer nos 

tant le meil- 
prendre des

« pratiques,

«»
Tool

8 I» 
■ 0to oo

toonm
La compagnie d’a 

“Western.”
impagnie d’assurance “ Quêter,” 
moagnio d’assurance “ Lancashire.”

La compagnie d’assurance “ Standard Lite.” 
La ligne de steamers “ Anchor.”

Bureau. lttl rue Sparks, Ottawa.
Ottawa, 18 août 1879.

T. RAJOTTfî,
ynctlo Offloiol

Pour te comté de Carleton et la ville 
d'Ottawa, Comptable et Collecteur. 

Bureau 64 rue Wellington, Ottawa 
Ouawa, 14 août 1879.

i oo

llljll
Bell’s Corners, Rieh-

yage déjà voie.iô»> MARCHAMIESlSSM m9 60 
9 60l, '86Ôta

183 60 français, et 
dans un

I AU1er».
du
linta.RELIEUR ET REGLEUR. Itobe. Magasin Populairelir les formalités 

premier et i,e dernier de 
(dit être envoyés au Biireà 
de chaque Chambre. Et 

personne qui fora application, 
une semaine de l'apparition de 

. tel avis da; 
rosser une copie de son 

avec la somme de cent piastres, au Gi 
du Comité des Bills Privéà. r------y

aq=M10 (Kl 
10 00 6ÔÔ

„ wm, par oL de fer..SI
amina-
éciale.

u des 
toute

la première 
“ Guette 

i bill,

I 00 'i* rô»7W
Livres de comptes de lente es

pece et de tonte dimension, 
cahiers ponr lés écoles, 

ete., etc., etc.
Tiens livres et musique relies 

avec getiteta des 

PRIX TRES MODERES. 

Une visite est sollicitée.

DK
tîS::

C. A. STARK, publication 
Officielle,” ad

de tel800r. Agent général du fret et des passagers.
CITAS. DjSSÜABDINS, 

Agent général.
ta oo Par ordre,

F. BRAUN
Secrétaire

...... I 146
Toutes pétitions pour BIlls Psivés doivent 

être présentées dans les v deux ^premières 
marnes ” delà session.

. i tan.
h Se.ANNÉE Département des chemins de 

fer et 
Ottawa. IDEMENAGEMENT.ixïu ™ SSiKSjwS?™1* *“• * ■* canaux. 

7 février
COIN DBS RUBS DK

Couleurs à 
RENDUES

, 1880.
L. DELORME,

Greffier de l’Ass Lég.L’ALBUM DES FAMILLES
(Remplaçant le Foyer Domestique,)

REVUE LITTERAIRE' HISTORIQUE ARTISTKlUE 
ET BIOGRAPHIQUE

L’EGLISE ET CUMBERLAND,
OTTAWA.

F. DUHAMELF. X. MICHAUD,
39 et 35 Rue DTTKB,

(MiUDlÊRES.
876.

:

i«ÉMe
Québec, 16 Février 1880. il

i[1 désire informer ses nombreux amis et le pu
blic, en général, qu'il a transporté son étal au

MARCHÉ DU QUARTIER BY, éUI “ B,”
ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes

"•"«S»,
■ Ottawa. 24 Nov. UT» M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qfu'tl offre 

aux prix les plus raisonnables.

“Ottawa, 20 octobre 1879.

6 septembre 18 lan.

J • CANAL WELLÂND.

bis aux Entrepreneurs Machinistes,
Alex. Mortimer.

à lire, double colonne, comprenant deâ Ré
cits, Voyagtes, Causeries, Littérature, etc., 
«Le , et elle parait le 1er de chaque mois.

Celt* publication est particulièrement des
tinée ^propager la bonne lecture au sejn des 
familles datholiqûés, et elle ,est rédigée par 
les prititipates plumes caradiennes du pays, 
en Vue d'éclàtref et de plaire tout à là fois 
par une série de travaux littéraires inédits el 
très variés.

deMeelq ne chaque
Mol»

j^OYBR NOIR SOUDE
Bfis les tan.

Gui:in de Fer iiRreofonicG, Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 
i de, comptes, Gravure sur pierre, «t sur cuivre. 

ropRimumt.

DANS LA MKILLKtlRB CONDITION.J’espàre sans contredit posséder actu
ellement l’assortiment le plus élégant 
et le plus complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noÿer noir, de 
tous les patrons et de tons les’ prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar
chandises chez

rr
ASSURANCE

CONTRE LE FEU,
IA COMPAOHÏK D’aSSDRàNCK

ROYALE D’ANOLETERRE
ACTIF, $19,000,000.

Le soussigné est préparé a accepter, des 
RISQUES CONTRE LE FEU, au* taux les 
plus réduits sur toutes descriptions de pro
priétés qu'il est d’usage d’assurer.

LE SOUSSIGNE EST AUSSI L'AGENT

Reconnaissant de l’encouragement libéral 
qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement.

ARRANGEMENTS D’HIVER. .
TIES SOUMISSIONS cachet*™, adresse.,a 
XJ eu sousaignô iSpçrétaire des .chemins de 

et canaux), et endossée, ” Soumission 
pour portes tFédluewl, Canal Welland " ge*

JUIN proohâlà, pour la cqnstnicRSon de pon- 
tea et de tous lw appenilioea n6cesaaide, 
i>our les nouvelles écluses du Canal Wel
land.

Lee plans, spécifications et conditions gé
nérales peuvent être vus à ce bureau, 1 
après le 20 Mai prochain, Jeudi : on 
aussi se procurer des fort 
polir soumission.

Les soumissionnaires devront avoir eux- 
mêmes tous les instiuments, et avoir toutes 
les connaissances pratiques, nécessaires à be 
genre de travaux ; ils dévront se rappeler 
aussi qu'aucune soumission ne sera prise en 
consideration ^cigs d’être faite strictement 
selon les di-qmsitioiis mentionnées sur les fibf- 
mtifes- imprimées,-etidans1 lè 
pagnienie porter fa» signatures, la na 
l’occupation et la résidence de chacun <J®* 
associes-,' et à moiné qtie de plus,1 un chèque 
de banque accepté, pour la somrop de, ^160, 
pi ur les portes de chaque écluse, n’occom 
gi e chaque soumlSïlon, 
vaht pas être rendue, si 
refusent d’accepter le contrat 
meiitionné te sur léur soumission.

hèques ainsi envoyés seront rendus à 
nt les soum ssions ne seront pas ac-'

o- V. anBHND,
Directeur du département llihograpiiique.

m^m,a"igV^prompütu'kel*'* ÔtoApêai^diTPrmtemrë:.

Alex. MORTIMER
194, 196 et 198 Rue SPARKS.

firCOMMENÇANT LE, IZ NQlf.1879.
TL y a, tous les jours, des trams expiess, à 
X parcours total, pour les voyageurs, (les 1 
Dimanches exceptés), tux hemes suivantes ;

hnæ ,
Arrivant à Trois Pistoles.................. 2.41 •* '

Ottawa, lt Nov., 1879.
î'etB. On

Un Morceau
Nua TOUTES SORTES DE

CHAPEAUX DU PRIHTEMPS
REÇUES TOUS 1JB8 JOURS.

QEOBUE SIMMS, 
sas H.UO Suhsox.

L’On Nettoie et Repasse les
CHAPEAUX DE I KH'KI'..

Ottawa. 1er avril 1879.

Le pHi de l’ahonnemenl «e da *2.1» par 
année, payable invariaWefliçnt d'avance, ou 
dans les trente jours qui suivent la demande 
d’abonnement. V. ERRATT:: .ûpâiEBiiüiiâil*''!

“ Dalhousie........................  9.55 “

Ot-mwa, 22 juillet 1879. lan

rmules imprimées
L’abonnement ne se fraçtionne pas : il 

commencé avec l’année. Sur demande, on 
expédie une des dernières livraisons de 
VAlbum des fapiilles, pour échantillon.

Dans les villes, on peut s’abonner chez les 
Agents spéciaux, ou par lettre adressée â M. 
l’Administrateur de Y Album des Familles, à 
Ottawa.

Çja moyen de faire de l’argent

M***el* de MmKIm de PeOeâ», 
M MmlSDT Merveilleuse invention.

LITHOGRAM PATENTÉ DE JACOB-
Breveté le 16 Juillet 187».

......12.00 AA!.

.......  9.25 *•

Balhurst

Compagnie CanadienneM Trust and Loan,'1
Argent 1 prêter sur Propriétés Foncières 

en ville et & la campagne, dans les 
provinces de Québec et d’Ontario.

U “ SaintAjean
“ Halita.............................. 1.40 P.M.

Les trains de SatnVJam à Halilhi restent 
à Mopcton chaque dimanche,

ient à Câinpbellton le dimanche.
Pour renseignements relatifs aux prix dé 

passage, billets, tarif du lrét,f|beure3 de dé
part, etc., s’adresser au

-voua de
TEMPS, ARGENT ET TRAVAIL DE SAUVÉ.

10 impressions à la minute. Au-dessus de 
50 impressions à .a fois.

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont inutiles. Le procédé est si simple qu'un 
enfant peut le travailler.

Indispensable pour Syndics officiels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et au 

Ces appare.ls so 
cartes postales, des 
piers d'affaires, et 
$2.50, $5, $7, et $9.

CELEBRES
Biere et PorterNT, En tontes sommes voulues.

dâs d’une coL’administration de .'Album des Familles 
accorde une .commission de 10 par cent aux 
personnes qui se chargent, dans les campa
gnes, de lui obtenir de nouveaux abonnés. 
Daris Ce cas, ces personnes n’auront à nous 
adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi 
obtenu, par lettre enregistrée, avec les noms 
et adresses des dits abonnés, auxquels 
adresserons directement Y Album des Far 
chaque mois.

Ottawa, le 20 janvier 1880

Wm HDWE. Hypothèques achetées.
T. M. CLARK,

Coin dee rues ELGIN ET WELLIHGTON. 
Ottawa, 28 mars 1879.

de

293, RUE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tapissier, etc.

DAWES «Su Cio.
LACUNE.

K1res.CAPT. McCUAIG,
Rue Sparks, Ottawa.

cette somme ne 
le» jMwniteioanairee 

aux conditions
nt de la dimension des 
billets, des lettres el pa- 

et coûtent respectivement

J. M. JACOB, Breveté.
, 457 rue Baint-Paul, Mo

EN VENTE CHEZ

James Mitchell et de.
Prennent la liberté d’annoncer qu’ils sont 
devenus les acquéreurs du siège d'affaires et 
de l’établissement de la ci-devant compagnie 
MORRISON, McKEAN et CIE., pour la 
confection en gros de biscuits et pâtisseries, 
66 rue York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des améliorations qui les 
mettront sur un pied de concurrence avanta
geuse avec les premières maisons de la Puis
sance, tant pour la qualité des produits que 
pour les conditions de vente, et, conséquem
ment, ils font appel avec confiance au com
merce en demandant une part de son patro- 

pour nage
tous les Aucune concession de te 

ment ten- de taxe

miUes,D. PUTTINGBH, >

mnommiiiMift
r"°r°s

184, RUE DU CANAL,
Vis-à-vis ie magasin de gros de C. T. 

Bate A Cie.

-9

Pour la pa 
les soumissio

Importateur et marchand de

Tapisseries et de decors.

Peinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
Ottawa, 22 octobre, 1879. lù

isie. niréal.tiJX INVENTEURS ! 
J. Couisolle & Cie.,

rfaite exécution du contrat le ou 
nnairçs dont il sera décidé d’aé- 

cepter la soumissfmi recevront avis que leur» 
soumissions sont acceptées à condition qu’ils 

un dépôt de p 0/0 sur le montant du 
—dont la somme AnVôyée ave

mere partie^—qui devra être 
mi» au crédit du Receveur Général, dans le 
délai de 3 jours de la date de cet avis.

900/0 seulement de la 
rages faits ter» payé, tant que 

travaux ne seront pas complèlénr

WST Toutes les commandes reçoivent 
une attention immédiate.

J" ami ope ot OleBOULE» POUR lee ROdNOMS
ET AUTRES

MEDECINES CELEBRES
POUR LES

ChevauaE
STRATTON.

Coins des rues Dalhousie él Saint-Patrick. 
VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 
dans tout le Canada pour leur efficacité, 

se trouvent que chez M. C. STRATTON, 
mets donc le public en garde Contre les 

contrefaçons.

Agents a Ottawa. 
Ottawa, 20 août 1879.J. POCKLINGTON, contrat 

soumission for
lan.

c la
Qéranl.Solliciteurs de Brevets d?Invention, 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois. 

Agences et Correspondants aux Etats- 
Unis, en Angleterre et en Fr4ince.

6I1IEB ET POISSON.L. Ottawa, 27 novembre 1879. Napoléon Audettequalité» somme dueDR. L ROBILLARD.
CHIRURGIEN, OCULISTE ET AURISTE.

agent a Ottawa >-U. BARBIER COIFFEUR,

No. 256* RUE WELLINGTON, 
VIS-A-VIS

on exemption 
en que nos dé-ne sera demandée, bi 

penses soient considérajles.
Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 

toujours le patronage de 
le pain de première qualité.

f\N trouvera toujours l’Awf Moïse à 
\_Z Magasin, au Marché neuf du Quartier 
By, de même que son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisiônne- 

plet de Poissons et de Gibiers de 
qu’il vend comme par le passé

ideau.
A aarîB“7, ’pSyiMJ. COÜRSOLLE & Cie., Attention spéciale donnée au traitement des 

maladies des jeux et des oreilles.

Bureau de santé : En arrière de YHÔlel-de- • 
Ville.

—Heures du Bureau de 9 8 4

ceux qui aiment
Je

ment com 
toutes sortes, i 
à de» prix très

L’Hotel “ Royal Exchange.” soumission.Chambre Victoria,
F. BRAUN, Secrétaire.

Dépt de» chemins de far et canaux,
Ottawa, 29 Mars, 1880.

J. MITCHELL et CiE-,
ou.»„«rart88E“Te

Vis-à-vis le bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

îptlGARES, Tabac ei Pipes de p 
Vj qualité constamment en mains.

renuêreT. ALEXANDER. MOÏSE LAPOINTE. îB. P.—Boite 68.Ottawa, 7 nov., 1879. Ottawa, 26 Déc. 1879.Ottawa, 26 Déc. 1879, 1 an

le».
FEUILLETONmatériel 

et Cie, 
aé dans

Rolland prit place près de Cœ- 
lia dans une encoignure si garnie 
de fleura que tous deux semblaient 
abrités dans nne serre embanmée, 
et pouvaient se croire isolés bien 
qu’une douzaine de personnes se 
trouvassent dans cette petite 
place.

—Vous sembliez ce matin fort 
émue du bonheur de votre amie, 
mademoiselle, dit Rolland d’une 
Voix qu’il s’efforça d’affermir.

—Je l’avoue, ce bonheur me 
cause une grande joie. Honorine 
fait un heureux mariage.

—Sa dot était modeste, je crois.
—Et j’approuve grandement 

monsieur de Ranzval. Il a consul
té son cœur avant d’additionner 
des chiffres... Je ne dis pas com
me vous qu'Honorine a fait nn 
bean mariage : des deux époux, 
monsieur de Ranzval me semble

muait pas profondément votre es- tes de ce que j'avance. Ma qière 
prit, et ne doublait pas la valeur épousa mon père fort jeune ; ils 
du serment prononcé ? s’aimaient sincèrement, prôfondé-

—Un serment est toujours un ment ; cependant, ils auraient ré
sonnent.... En quelque lieu qu’on noncé an 
lo prête, il oblige toujours^... ; la nées si 
parole d’un "honnête homme et 
celle d’nne honnête femme ont 
une valeur assez haute pour 
n’avoir besoin d’aucune autre 
sanction.

—Je crois le contraire, répliqua 
vivement Rolland.

—Togs les mariages se célèbrent 
à l’église, cependant, tous ne sont 
pas heureux.

-Permettez-moi de vous faire 
remarquer qu'un trop grand nom
bre de gens considèrent la béné
diction de l’Eglise comme une 
simple formalité ; sans y chercher 
la protection du ciel.... ; ceux-là 
n’auront pas plus tard le droit de 
se plaindre, s’ils ne trouvent pas la 
félicité dans l?ur union.

—Mais, reprit Cœlia, ceux qui 
puisent le courage en dehors 
d’eux-mêmes sont des êtres faibles 

—Je plains les hommes <jui, se 
fiant dans leur énergie, croient 
qu’elle leur suffira pour être heu
reux... Je vôdi demande pardon 
de Vous parler de moi et des 
miens,, mademoiselle, mais j’ai 
sous, les yeux des preuves vivan-

comme la plupart des jeunes til
les....

—Je le sais, et ne crois pas que 
personne m’en blâme.... On ne 
doit point davantage m’en louer... 
Je me trouve heureuse de songer 
que jamais nn calcul ne servira 
de base à mes- projets d'avenir, et 
mon père m'approuve en cela.... 
Eet-ce que le chiffre de revenus 
importants donne à l’homme un 
cœur plus délicat, un esprit mienx 
cultivé, nne âme pins dévouée ? 
D’ailleurs, que représentent les 
énormes fortunes ? Des dépe 
inutiles, des besoins factices dont 
la satisfaction n’arrive presque ja
mais à donner le bonheur. Je con
nais un grand nombre de jeunes 
femmes dont la corbeille de ma
riage fut féerique, et qui se trou
vent fort malheureuse parce 
qu’elles n’ont pas des parures 
nouvelles à chaque bal auquel 
elles assistent Quand ia raison 
ne modère pas la passion du luxe 

Je ne et les écarts de la fantaisie, Ton 
ne s’arrête plus en route.; mieux 
vaut donc commencer par marcher 
doucement sans avoir hâte de 
courir vers un but que Ton dé- 
pssse faute d’avoir eu la patience 
nécessaire pour l’atteindre.... Je ne 
méprise m ne dédaigne l’argent, 

—Vous ne raisonnez guère croyes-le.... Seulement, je saurai,

je crois, l’employer d’une façon 
agréable et fructueuse. J’aime les 
voyages qui laissent des souvenirs 
et des richesses dans l’esprit, qui 
grandissent les idées par la com
paraison, et peuplent pins tard les 
jours de repos et de solitude ...

—Vous avez beaucoup voyagé, 
mademoiselle ?

—Non : j’ai vu les bords du 
Rhin en buveuse d’eau, et je ne 
me sentais nullement malade ; la 
Suisse, en touriste de fantaisie. 
Ma mère ne supporte pas les 
longues marches, et s’intéresse 
moins que moi aux aspects pitto
resques et aux légendes des vieux 
bourgs.... J’aurai donc un jour tout 
à revoir et tout à apprendre....

—Vous ne connaissez point 
l’Italie ?

—Je me suis contentée jnsqu’à 
ce moment de l’étudier dans les 
livres.

—J'y ai passé la moitié d'nn 
hiver avec mon oncle, l’abbé de 
Hautmoustier, et je me promets 
bien d’y retourner ajouta Rolland.

—Il y a tant d’œuvres merveil
leuses à y admirer ! l’art s’y mani
feste sous toutes les formes avec 
nne perfection si grande !

—Ce ne sont pas seulement les 
monuments de l’antiquité et les 
cheft-d’œuvres de la Renaissance

qne je souhaite revoir ; je tiens 
moins à admirer de nouveau les 
galeries et les musées qu’à retour
ner dans les basiliques, à chercher 
dans Rome les traces de ceux qui 
la firent sainte, et y baiser la pous
sière de ceux qui la couronnèrent 
chrétienne et martyre....

prononça 
nne sorte d'exaltation, puis il re
garda Cœlia.

La jeune fille, le front baissé, 
paraissait écouter ces mots d’une 
langue inconnue. Le cœur du 
comte d'Ivrée se serra; mais il 
avait amené l’entretien sur ce ter
rain dangereux et brûlant, afin de 
lire dans la secrète pensée de Cœ
lia, et il ne pouvait ni ne voulait 
recaler.

—Je dois, reprit-il, ces senti
ments à l’ardente piété de ma mère; 
j’y puisai chaque jour une joie 
nouvelle, un courage plus robuste. 
Je ne sors jamais d’nne église 
sans me sentir meilleur ; vous- 
même, mademoiselle vous étiez 
ce matin bien recueillie....

—Oui, je l’avoue, l'idée du bon
heur d’Honorine m’absorbait.

—Quoi ! ces cérémonies tou
chantes, les paroles graves et ma
ternelles fie la liturgie, l’évocation 
qu’elle lait des plus aimables fi
gures de la bible, tout cela ne re-
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m projet d'unir le 
leurs convictions reli

gieuses n’eussent été semblables. 
Ils ne voulaient pas seulement 
penser, mais prier ensemble. 
C’étaient deux créatures d’élite 
formées à la vertu par des parents 
qni avaient subi la tourmente ré
volutionnaire, puis l’étil. Us fu
rent élevés dans des principes ar
dents de foi et de patriotisme. 
Mon aïeul formé par une dure ex
périence exigea qne ses fils fussent 
assez instruits pour n’avoir rien à 
redouter, si la patrie subissait pins 
tard de nouvelles crises. Mon 
père devint un homme érudit, et 
si plus tard la ruine l’a frappé, 
c’est qiie l’honneur du nom valait 
mieux jrour nous que l’éclat dé la 
fortune. J’ai suivi l'exemple pa
ternel ; je réprouve l’oisiveté ; 
j’estime qu’un gentilhomme se 
grandit loin de s’amoindrir, quand 
il s'occupe des affaires du pays.

urs desti-
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PAR Rolland ce» mots avec
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Avant de former des projets 
d’avenir, et d’avouer à sa mère le 
secret qui lui pesait, Rolland vou
lait être sûr qne l’incrédulité vol- 
tairienne de M. Belleforge ne 
pouvait sans-injustice devenir ule 
tache originelle pour Cœlia.

Les circonstances lé servirent 
mienx qu’il ne Tesjaérait. Lors
qu’il reconduisit la jeune tille 
dans le boudoir où elle se trouvait 
avec sa mère avant le commence
ment du quadrille, madame Bel
leforge n'y était plua. Sana doute 
elle avait pris le bras de Conrad 
si elle voulait qu’ils les cherchas
sent ensemble ; mais la jeune fille 
lui-répondit que sans nul doute 
sa mère reviendrait dans ce même 
boudoir, et qu’elle préférait l’at
tendre.
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anadi en.
le plus heureux, il enrichit celle 
qu’il profère... A quoi la fortune 
serait-elle bonne, si ce n’est à ré
tablir certains équilibres 
fais cas de l’argent qu’en le consi
dérant comme an redresseur de 
torts... Essayer de mettre d’accord 
les intérêts et les sentiments, 
quand il s'àgit de mariage, me 
semble un mauvais moyen d aasn- 
rer la fétidité des deux époux.
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U -—La toux, le rhume ou le mal de gorge ne 
devraient pas être négligés. Les Troctiiques 
Bronchites de Brown sont un remède simple 
qui soulage instantanément.

tan

i
u,

... . ..... V _

-

*

r,

*


